
Au fer rouge de la passion ! 

 

Le fer appartient au monde de la chimie dont il est l’un des 

éléments, alors que le fer forgé relève de l’alchimie de l’art 

et de l’artisanat.  

 

Le fer vit du feu qui lui donne sa forme ; le feu ne vit que 

par l’air ; l’eau s’utilise de cas en cas ; le terre supporte sans 

difficulté le poids de l’enclume et encaisse sans gémir les 

coups de martelage du forgeron. 

 

Ainsi, l’élément chimique Fer côtoie naturellement les quatre 

éléments de la Création et justifie ses lettres de durée et 

de durabilité dans notre civilisation agricole et artisanale 

d’abord, industrielle ensuite. 

 

Le fer fait fort à Fribourg ! Notre canton – et plus 

particulièrement la Gruyère – constitue aujourd’hui le 

deuxième pôle de Suisse en matière de constructions 

métalliques. 

 

Des entreprises de taille et d’activités très diverses 

fleurissent dans un esprit de compétitivité et de 

complémentarité qui leur a permis d’ouvrir l’Ecole du métal à 

Bulle. Tout un symbole d’une branche orientée vers l’avenir 

et formant notre jeunesse appelée à répondre aux exigences 

d’une économie saine. 

 

Le creuset de ce développement réjouissant puise ses 

sources dans les nombreuses forges qu’abritait notre Pays 

et dont le statut professionnel se régissait au sein des 

corporations de métiers, dont la plupart n’ont pas survécu à 

l’esprit de la Révolution française, au tournant du 19ème 



siècle. Notable exception : l’Abbaye des Maréchaux de 

Fribourg, fondée en 1385 et forte aujourd’hui de quelque 

240 confrères passionnés par le métier du fer sous ses 

diverses facettes ; cultivant un solide tissu artisanal, elle 

soigne aussi ses traditions en implorant et en fêtant Saint 

Eloi, son patron. Enfin, l’appui déterminant donné à la 

renaissance de la Forge de la Tzintre à Charmey, n’est pas 

étranger à l’identité marquée des Maréchaux de Fribourg qui 

n’ont pas commis l’erreur de se transformer en club service ! 

 

Il y a continuité entre ces artisans qui ont forgé la 

ferronnerie d’art ornant les bâtiments officiels, les 

résidences privées et les églises du Vieux-Fribourg et ces 

chefs d’entreprise ouverts aux nouvelles techniques et 

exportant massivement leur production industrielle. Il y a 

communauté de passion, de savoir-faire et d’opiniâtreté de 

tous ces acteurs qui travaillent le fer et ses dérivés au 

service de la qualité de vie d’une civilisation. 

 

C’est le grand mérite de Jacky Brandt, esprit libéral et 

entrepreneur passionné, d’usiner quelques chapitres de la 

belle histoire artisanale et artistique du fer dans notre Pays 

de Fribourg. 

 

 

        Dominique de Buman 

      


